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En avril, l’offre de légumes de plein champ est 
dans l’ensemble peu abondante alors que les 
légumes issus de serres chauffées, moins exposés 
aux aléas climatiques, voient leurs disponibilités 
sensiblement s’étoffer. Cette progression des 
apports ne s’accompagne pas d’une hausse de la 
consommation. La météo plutôt mitigée n’incite 
pas à l’achat de produits à connotation estivale, 
comme le concombre. Le marché est à l’équilibre 
pour le radis. La production limitée et une demande 
présente permettent des prix soutenus. Le marché 
du concombre est satisfaisant dans la première 

décade du mois. La situation se dégrade 

très nettement ensuite : la météo incite peu à la 
consommation, des stocks se forment, les prix 
baissent et des destructions de marchandises 
interviennent. La demande en mâche bien présente 
pour Pâques n’absorbe pas la totalité de l’offre, 
excédentaire en barquettes, alors que la mâche 
en plateau se négocie à des prix soutenus. En 
salade, l’offre est perturbée par une météorologie 
peu satisfaisante. L’offre modérée de tomates en 
début de mois permet une bonne valorisation. Les 
volumes plus conséquents conduisent ensuite à des 
concessions tarifaires.
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Blé tendre rendu Rouen - Maïs rendu Bordeaux

Source : FranceAgriMer

Légumes : offre modérée, consommation timide pour les produits d’été
Concombre Expédition Pays de la Loire

Cat I cal 400-500 g colis de 12 pièces

Les températures douces et l’alternance de pluies 
et de périodes ensoleillées favorisent la croissance 
rapide des cultures d’hiver. Les semis de maïs et de 
tournesol avancent au fur et à mesure du ressuyage 
des sols et du retournement des prairies précédant 
un maïs.
En blé, l’abondant stock mondial de la récolte 
2022 est revu à la hausse ; et dans l’hémisphère 
Nord, les perspectives de la récolte 2023 sont 
bonnes. Par ailleurs, la Russie continue sa politique 
de prix très concurrentiels à l’export et s’accapare 
la quasi-totalité de la demande en blé du bassin 

méditerranéen. Le cours du maïs subit la pression 
baissière de celui du blé ; de plus, aux USA la sole 
2023 de maïs est prévue en hausse de 2 millions 
d’hectares (+ 6 % versus 2022).
En un mois, le cours moyen du blé tendre rendu 
Rouen se replie de 18 € ; à 242 €, il est inférieur de 
145 € (- 37 %) à celui d’avril 2022. Le cours du maïs 
demeure supérieur à celui du blé ; à 247 € la tonne, 
le cours moyen du maïs rendu Bordeaux perd 15 € ; 
il est inférieur de 87 € (- 26 %) à celui d’avril 2022.

 Céréales : nouveau recul des cours du blé et du maïs

Source : FranceAgriMer - RNM 

En avril, la température moyenne (11,3 °C) est 
conforme à la normale. Le soleil brille un peu moins 
que la normale (- 5 %). Le temps est sec ; le déficit 
de pluie est de 17 %. Les sols au 1er mai se sont 
humidifiés légèrement sur l’ensemble de la région.

Source : météociel
Les normales saisonnières sont calculées sur les années 
1991-2020 depuis juillet 2022

Météo : un mois légèrement plus sec POMME Golden Expédition Centre-Ouest  
puis France à compter de la semaine 40

cat I 170/220 g - plateau 1 rangMars et avril sont traditionnellement des mois 
propices à la consommation de pommes, mais les 
vacances scolaires successives ralentissent l’activité 
vers les collectivités et les GMS, d’autant que le 
réapprovisionnement pour le week-end pascal avait 
été important. L’activité redevient dynamique fin 
avril. Les stocks des variétés rustiques sont très 
sollicités, avec des cours historiquement hauts. 
Les variétés traditionnelles comme Gala et Golden 
poursuivent une dynamique haussière notée depuis 
mars.

Fruits : campagne avancée en pomme

Source : FranceAgriMer - RNM 

Viticulture : export en hausse en 
2022

Le Crémant de Loire est l’appellation la plus exportée 
en volume en 2022 (115 000 hl), aux deux tiers 
vers l’Allemagne. Viennent ensuite le Rosé d’Anjou 
(32 000 hl exportés vers la Belgique, l’Australie, les 
Etats-Unis, l’Allemagne) et le Cabernet d’Anjou 
(environ 10 000 hl vers la Belgique et l’Australie). 
Le Saumur Fines Bulles s’exporte (9 200 hl) vers 
le Royaume-Uni et l’Allemagne ; le Saumur Blanc 
(4 600 hl) vers les Etats-unis et le Canada. Le Saumur 
Champigny s’expédie vers les Etats-Unis et la 
Belgique.

IPAMPA : baisse générale des 
coûts

L’indice du prix d’achat des intrants diminue en mars 
(- 0,8 %) avec un accroissement de 3,2 % sur un an. 
Le prix de l’énergie décroît de 0,5 % et de 15 % en 
année glissante. Le prix des engrais reflue pour le 5e 
mois consécutif, soit de 6,1 % pour ce mois et de 12 % 
sur un an. Le prix des aliments pour animaux baisse 
légèrement pour le 2e  mois consécutif depuis plus 
de 2 ans (- 0,5 % sur le dernier mois) et s’établit à 
+ 14,8 % en année glissante.

Champ INSEE France entière

Après une phase de développement rapide du 
muguet fin mars, le manque d’ensoleillement associé 
à des températures fraîches freinent la croissance 
des brins. Cela impacte les phases de récolte avec 
des prélèvements échelonnés sur les parcelles. Le 
muguet de l’année est court, de qualité et de bonne 
conservation en magasin. La filière est satisfaite de 
la saison, tant en production réalisée qu’en résultats 
économiques, et ce malgré des coûts de production 
en hausse.

MUGUET : une saison de qualité
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En mars, les livraisons de lait ligérien sont en baisse 
par rapport à celles de mars 2022 (- 5,4 %). En 
cumulé depuis janvier, elles affichent un recul de 
4 % sur un an. Malgré une situation météorologique 
favorable aux fourrages, la lente diminution des 
charges et une bonne tenue des cours, la dynamique 
est enrayée durablement. A l’instar de la situation 
nationale, le cheptel régional est en forte réduction, 
ce qui pèse de plus en plus sur le niveau de collecte. 
Le prix moyen payé au producteur (496 €/1 000 l) 
est supérieur de 15,7 % à celui constaté en mars 
2022. Dans le même temps, celui-ci (502 €/1 000 l) 

progresse de 18,8 % en cumulé depuis le début de 
l’année. Toutefois, la tendance haussière marque le 
pas en 2023.
Les livraisons de lait bio sont en recul de 7,2 % entre 
mars 2022 et 2023. Le prix du lait bio (496 €/1 000 l) 
est au-dessus de celui observé en mars 2022 (+ 6,5%) 
mais il retombe, dans le même temps, au niveau de 
celui du lait conventionnel.
Dans un contexte de morosité de la demande 
intérieure, la fabrication de produits laitiers est en 
recul sur un an dans tous les secteurs, sauf dans celui 
de la poudre de lait qui est stable.

 Lait de vache : poursuite de la baisse de la collecte régionale Livraisons régionales lait de vache

Source : EML - SSP - FranceAgriMer

Abattages et Cotations animales : voir annexes sur le site internet 
https://draaf.pays-de-la-loire.agriculture.gouv.fr/conjoncture-r425.html


